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ENQUlüRITO

Premieres assises internationales
de la desinformation
13-16 novembre 1989. Acropolis de Niee.
Publication des Actes.
Institut d'Etudes de la Desinformation, 1990 (4e partie*)

Un ouvrage presente par le docteur es sciences Dan Dumitrescu

«Toute communication,
tout message parle ou ecrit
peuten effet etre errone, mal
regu, volontairement deforme,

si la phrase est floue,
obscure, ambigue, amphi-
bologique, si un mot inexaet
s'y glisse, si un synonyme
affecte d'une nuance differente

est employe ä la place
du vocable requis parle sens
general, ou encore si le
langage utilise n 'appartientpas
3 la sphere culturelle de ceux
auxquels il est normalement
destine.»

JEAN RASPAIL

Troisieme partie:
La desinformation
au quotidien

1. La desinformation, une
arme qui attaque l'esprit,
c'est le titre de l'article signe
par le professeur Henri-Pierre

Cathala, l'auteur du
remarquable ouvrage Le
temps de la desinformation
(Stock, 1986). Tout comme
l'article du general Paul
Arnaud de Foiard, cite dans le
3e volet de notre presentation

(RMS 12/1990, p. 626),
l'expose du professeur
Cathala aurait du etre inclus
dans la premiere partie des
«Actes» de Niee. Car le sa-
vant professeur s'attaque en
fait aux problemes generaux

touchant ä la desinformation:
l'efficacite de cette

arme redoutable, son ident-
ification fondee sur une
argumentation fortement
etayee, les vulnerabilites
(des cibles et des agents
d'influence), la protection
des cibles potentielles, le
probleme de la «population
cible», etc.

Pour ce qui regarde «la
eonduite ä tenir face ä une
agression desinformante»,
le professeur Cathala donne
la marche ä suivre: toujours
dementir pour ne pas
permettre au desinformateur
de revenir ä ses mensonges
ulterieurement, en arguant
qu'ils n'ont pas ete nies;
refuser la polemique, car ce
serait faire le jeu du
desinformateur qui cherche avant
tout ä ce qu'on parle de son
action; s'attaquer au
desinformateur, le montrer du
doigt, le responsabiliser, le
discrediter aux yeux d'un
large public et que ses emu-
les comprennent que ce
genre de manceuvre peut
avoir de graves repercussions

sur le plan personnel.
Certes, dans un monde

idyllique - oü des desinformateurs

plus ou moins
«scrupuleux» pourraient
aussitöt etre devoiles gräce
ä la reaction prompte des
journalistes nonnetes et

competents -, les mesures
citees se reveleraient tres
efficaces. Mais aujourd'hui, il

se trouve que la plupart
des journalistes occidentaux

sont devenus de pietres
marionnettes maniees par
des desinformateurs
professionnels. Comme ce fut, par
exemple, le cas en Roumanie

lors de la «revolution» de
decembre 1989. Voici la
«reaction» d'un journaliste
(professionnel!): «Alors qui
a menti en Roumanie? Les
journalistes? Ils n'inventent
jamais. Sinon ils choisi-
raient un autre metier. Loin
d'inventer, les journalistes
repetent ce qu'on leur dit
Or, les journalistes communistes

sont comme vous et
moi, ils repetent ce qu'on
leur raconte. Fussent-ils
agents du KGB. Ils fönt leur
metier comme les journalistes

togolais. Soyons clair:
les journalistes ne sont pas
des informateurs; ils ne
travaillentpas pourla police.»17
Aussi pourrait-on facilement

etablir un rapproche-
ment entre le comportement

«phonique» de
certains journalistes et celui des
perroquets «parleurs» qui
montrent, eux aussi, une
grande habilete ä relier les
paroles et les bruits ä

des situations determinees,
sans pour autant ycompren-
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dre grand-chose! Pour ce
qui est des «journalistes
communistes» (fussent-ils
agents du KGB) qui ne repe-
tentquecequ'on leurracon-
te on aura saisi sans
difficulte aueune le grossier
message desinformateur.

2. Medecine et desinformation.

«C'est en effet chaque

jour que, de la meme
fagon qu'on est pique par
des moustiques, on a le
grand desagrement d'avoir
de petits morceaux de venin
de desinformation qui viennent

nous donner un prurit
extremement desagreable»,
ecrit Pierre Debray-Ritzen. Et
l'auteur de devoiler les me-
faits de la Psychotherapie,
qui (etrangement!) «ne
marche que pour les bien
portants ou pour ceux qui
sont un petit peu anxieux, un
petit peu patraques, etc.»,
alors qu'elle n'a jamais
contribue ä la guerison d'un
schizophrene, d'un deprime
ou d'un phobique! Qui plus
est, on passe sciemment
sous silence le fait qu'aucu-
ne ecole psychanalytique
n'ait jamais publie de statis-
tiques. Le professeur Ge-
raud Lasfargues demasque,
lui, la mise en cause du
«pouvoir» medical: «A l'hö-
pital, le chef de service, les
elites sont decrits comme
autoritaires, incapables de
rapports corrects avec leurs
subordonnes.»

3. Immigration et
desinformation. Jean Mottin
explique que dans les domaines

de l'immigration et du
chömage on est parvenu,
par le biais de la desinformation,

ä empecher et meme ä

interdire «toute possibilite
directe et exaete d'information

(et) ä fractionner les sta-
tistiques de fagon äcacherla
verite et ä aecrediter de

fausses situations». Le but
de l'entreprise: transformer
ä son insu la nation
frangaise.

4. La desinformationpar le
langage ou la «desinformation

langagiere». L'ecrivain
Jean Raspail met en evidence

la confusion qui regne sur
le sens de certains mots
clefs: integration-assimila-
tion,ethnie-race, multicultu-
rel-multiracial. On assiste
egalement ä un affadisse-
ment du sens des mots; par
exemple, certains ne parlent
plus de religion, mais de
«courants religieux». «II n'y
a plus de religions, mais des
courants religieux, comme
au parti socialiste et
maintenant au RPR», constate
l'auteur. II insiste aussi sur la
«deterioration presque voulue,

organisee, de l'harmo-
nie de la langue Les Frangais

ne sont plus conscients
de la beaute de leur langue
assassinee publiquement
mille fois par jour dans la
veulerie et l'indifference.»

5. La bände dessinee et la
desinformation. Selon
Jean-Claude Faur, la bände
dessinee a toujours ete un
moyen d'expression ä part
entiere, partant, le «vehicule
possible de tous les messages»

transmis aux enfants et
aux adolescents principale-
ment, mais aussi aux adul-
tes. L'auteur fait un bref
historique de la bände dessinee
en France (ä partir de la fin
du XIXe siecle); il souligne
egalement l'importance de
Tintin au pays des Soviets
(«Petit vingtieme», 1928)
en tant qu'«implacable
demonstration, meme
aujourd'hui, des techniques
communistes de la
desinformation». Mettant ä nu les
realites sinistres de l'URSS,
l'album d'Herge - publie

initialement en 5000
exemplaires - a ete le seul ouvrage

du dessinateur beige ä ne
pas etre reedite par les
Editions Castermann18. Tout
comme le livre de Pana'ft Is-
trati Vers l'autre flamme -
Confession pour vaincus
(Rieder, 1929)-devoilant lui
aussi la vie «seduisante»
dans le paradis rouge -, la
seule ceuvre de l'ecrivain
roumain qui n'ait pas ete
reeditee pendant... 42 ans! II

est hors de doute que les
brillants agents d'influence
ceuvrant sur ordre de Moscou

aecomplirent leur mission

avec beaucoup
d'efficacite.

6. Le cinema et la
desinformation. D'autre part,
meme aujourd'hui on trouve

encore des gens «ins-
truits» qui essaient de dis-
crediter Herge: «Tous les
elements de couleur locale
que contient Tintin au pays
desSov/etsluifurentfournis
par une source unique: le
livre Moscou sans voiles
qu'avaitfait paraTtreen 1928
un certain Joseph Douillet,
ancien consul de Belgique»
(en Russie)19. On appreciera
sans nul doute la formule
exquise «tous les elements
de couleur locale», utilisee
sciemment pour dissimuler
soigneusement les bienfaits
de la dictature du Proletariat;
on appreciera aussi le tour
«source unique» qui met en
exergue l'etroitesse du petit
esprit d'un Herge refractaire
aux influences benefiques
des hagiographes de service,

tels Barbusse, Aragon et
autres gladiateursstipendies
par la Police de la Pensee!

Des tonnes de pellicule ci-
nematographique et des
milliards de dollars ont ete
(et sont encore!) gaspilles
afin de conditionner le com-
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portement des Occidentaux.
Un comportement qui doit
absolument interdire toute
reference aux atrocites
propres ä la «vie secrete» du
monde communiste.

Au demeurant, dans les
«Actes» de Niee, le journaliste

Alain Sanders fait une
analyse tres pertinente de la
«desinformation au cine-
ma»; en outre, lestristes pre-
sages qu'il donne ne fönt
que refleter la decrepitude et
la decadence du septieme
art: «L'antiracisme va prendre

le relais d'un communisme
defaillant, comme le pa-

eifisme ä une epoque, dans
les annees cinquante20, fut le
relais du communisme parce

qu'il est plus presentable
de dire Vive la paix que Vive
le marxisme-leninisme. On
va finir par creer le delit de
bonne gueule. Et on pourra
attaquer ceux qui auront les
yeuxelairs, une gueule ä peu
pres correcte, des cheveux
Plutöt blonds.» C'est justement

cequ'ontfait, des 1976,
les tortionnaires de Pol Pot,
les Khmers rouges et, les 14
et 15 juin 1990, ä Bucarest,
les «mineurs» de Ion Iliescu.

Quatrieme partie:
La presse frangaise
vue de l'interieur.

1. Les agents d'influence
dans la presse constituent -
comme nous l'avons dejä
mentionne (RMS, 11/1990,
p. 566) - l'un des facteurs
favorisant la desinformation.

«On peut affirmer
qu'apres plusieurs formes
de Subversion, on entre
maintenant en plein dans
l'ere de l'influence» ecrit
Pierre Nemo. Un agent
d'influence a pour mission de
penetrer le Systeme oü doit
s'exercer cette influence,
pour inoculer l'information
qui semera le doute. A l'en-
contre de Brian Crozier qui
classe les agents d'influence
en agents «conscients» -
pas tous ä la solde du KGB!-
et en agents «inconscients»
- des gens qui ignorent que
le KGB se sert d'eux -, Pierre
Nemo distingue des agents
«illegaux» - ressortissants
des pays de l'Est affubles
d'une legende totalement
etayee qui les fönt passer
pour des autochtones, et des

agents «clandestins» - qui
peuvent ne pas celer leur
origine; pour cet auteur, «les
agents d'influence sont
generalement des personnalites

de rang eleve qui
travaillent ä inflechir systema-
tiquement la politique de
leur pays dans un sens
favorable ä l'Union sovietique»,

2. Le poids des mots dans
la desinformation. «Les
mots sont des armes» affirme

Philippe Beneton. La

«novlangue» de George
Orwell, la «langue de bois»,
etc., fournissent par ailleurs
une preuve eclatante de ma-
nipulation semantique. Selon

Jean-Jacques Mour-
reau, cette manipulation
permet de «charger»
certains mots en provoquant de
veritables reflexes pavlo-
viens dont l'objectif premier
est de limiter la capacite de
defense de l'esprit. Ainsi, le
qualificatif «extremiste» est
sciemment applique ä ceux
qui «refusent le conformis-
me ambiant» impose par
une implacable logique

Fig. 1 - Tintin au pays des Soviets
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Fig. 2 - Elements, la revue de la
Nouvelle Droite, est tombee
dans le piege de la desinformation

sovietique

«progressiste»; de meme,
les qualificatifs quotidiens
de «fasciste» et de «raciste»
sont destines ä neutraliser
ceux qu'ils qualifient. Au
reste, la manipulation se-
mantique a toujours ete fort
prisee dans ce havre de
liberte et de demoeratie
qu'est le paradis du socialisme

reel.
3. La preparation et la

diffusion de l'information. De
l'avis de Jean-Pierre Lefe-
vre, l'Agence France-Presse
represente en France 70% de
l'information traitee par les
medias; ainsi, tout ce qui est
donne par l'AFP est generalement

repris par la radio, la
TV, etc. Si l'information
est soigneusement «ma-
quillee» par l'emetteur
(comme c'est trop souvent
le cas, helas!), on pourra
aisement mesurer l'effet no-
eif qu'elle produira ä court
ou ä moyen terme sur les
«reeepteurs» nai'fs. Et
l'auteur presente quelques-

unes des methodes d'action
sur l'information afin de la
deformer.

4. Tentatives de disqualifi-
cation ä travers la caricatu-
re. Quelques-unes de ces
tentatives sont analysees
brievement par le journaliste

suisse Jean-Philippe Che-
naux. Aussi presente-t-il
d'abord «trois campagnes
de desinformation par la fic-
tion visant les Etats-Unis,
l'Europe occidentale, acces-
soirement l'Afrique du Sud
et Israel». En l'occurrence, il
s'agit du «Sida cree dans un
laboratoire de recherche de
l'armee americaine, ä Fort
Detrik, dans le Maryland»),
de l'«arme raciale» et des
«bebes en pieces detachees
dont on vend les organes
dans certains pays
industrialises». Ensuite, Jean-Philippe

Chenaux met en
evidence la disqualification par
l'amalgame avec Hitler et le
nazisme. (Exemple: la cari-
cature publiee par Le Matin
du 12 septembre 1989:
l'amalgame anticommunis-
tes extreme droite et
l'amalgame refugies de l'Est

nazis.)
5. La reflexion finale de

Jean-Francois Revel: «Le
röle indispensable de la

presse ä condition qu'elle
sache rester au service du
public». Selon cet ecrivain et
journaliste de renommee
internationale, tout un chacun

doit comprendre que «la
Demoeratie est une illusion
si eile ne repose pas sur
une exaetitude au moins
minimale de l'information».
Cependant, nous saisissons
assez mal la signification
reelle de l'expression:
«exaetitude au moins minimale

de l'information»,
etant donne que par
«exaetitude» on entend quelque

chose qui est en conformite
avec la realite, avec la verite
(par exemple: exaetitude
historique, exaetitude d'un
recit, exaetitude de
l'information, etc.).

Jean-Frangois Revel souligne

qu'il faut estimer ä leur
juste valeur les trois «vo-
lets» suivants: la desinformation

systematique; le
melange de tromperie, de
mensonges, d'incompeten-
ce, qui est beaucoup plus
difficile ä combattre; les
«icebergs» - morceaux de
glace fondante, qui sont les
survivances de naufrages
ideologiques anterieurs. II

precise egalement que
«certains des grands tournants
de l'histoire contemporaine

ont ete dus ä des victoi-
res de la desinformation et
de l'autodesinformation»
(sous-entendu: du communisme!).

A bon entendeur, salut!
D.D.

Notes:

* Voir aussi RMS: 10/1990
(pp. 500-505), 11/1990 (pp.
565-571) et 12/1990 (pp. 623-
628).

17 Roumanie. Qui a menti? Les
journalistes s'interrogent.
Les Editions Reporters sans
frontieres, 1990.

i8,19 fintin et le Monde d'Herge,
par Benoit Peeters. Caster-
mann/Carlsen, 1988.

20 Ce fut egalement le cas lors de
la guerre du Viet-Nam et
aujourd'hui, ä l'occasion de
la guerre du Golfe.
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